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(81) CHRISTIANITY IN NIGER 

Issiaka Aboubacar 

Religion Pop 2010 Pct 2010 Pop 2025 Pct 2025 

Gr Pct 

1970 2025 

Christians 58,800 0.4% 88,200 0.3% 2.7% 

    Independents 17,000 0.1% 28,900 0.1% 3.6% 

        African initiated 11,300 0.1% 

   
    Protestants 20,100 0.1% 32,000 0.1% 3.2% 

    Roman Catholics 21,400 0.1% 27,000 0.1% 1.6% 

  Pentecostals/Charismatics 26,700 0.2% 42,000 0.1% 3.1% 

  Evangelicals 18,400 0.1% 30,000 0.1% 3.3% 

Muslims 15,561,000 95.5% 28,746,000 97.0% 4.2% 

adherents of traditional African 

religions 653,000 4.0% 780,000 2.6% 1.2% 

Baha'is 5,700 0.0% 10,000 0.0% 3.9% 

Sikhs 3,800 0.0% 5,500 0.0% 2.5% 

people professing no religion 9,900 0.1% 15,200 0.1% 2.9% 

Total population 16,292,000 100.0% 29,645,000 100.0% 4.1% 

Source: Centre for the Study of World Christianity (CSGC), Boston, Gordon-Conwell TS 

Situation générale 

Le Niger est un pays continental entouré par l’Algérie, la Libye, le Tchad, le Nigéria, le Bénin, le Burkina 

Faso et le Mali; le Niger couvre une superficie de 1.267.000 km². 

Sur un total d’environ 5500 km de frontière dont près de 3000 sont rectilignes, le Niger n’a que 

quelques centaines de kilomètres de frontières naturelles constituées essentiellement par des affluents du 

fleuve Niger, avec le Burkina par la Sirba et la Tapoa, avec le Bénin par le Mékrou sur une centaine de 

kilomètres et le fleuve Niger lui-même sur 150km jusqu’au bassin du Lac Tchad. Le pays doit son nom1 au 

cours d’eau qui l’arrose dans sa partie occidentale sur environ 550km. 

Le relief du pays est essentiellement caractérisé par un ensablement constant et monotone. Le réseau 

hydrographique est pratiquement inexistant dans un pays dont la survie est fondamentalement liée à une 

pluviométrie malheureusement capricieuse. Le pays appartient donc à l’une des zones les plus chaudes du 

globe et connait deux types de climats:  

• Un climat désertique sur la majeure partie de sa superficie  

• Un climat tropical, à une seule saison des pluies, pluies qui commencent timidement au mois de 

Juin, s’intensifient à partir de Juillet pour atteindre leur maximum au mois d’Août.  

                                                
1
 Donaint Pierre et Lancrenont François: Le Niger, 2edition, Paris, Puf, 1975, Collecion Que Suis-je ; 5 
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Données Démo Linguistiques 

L’histoire des populations, notamment en Afrique, est un domaine du savoir particulièrement complexe. 

Ceci est dû en grande partie au fait que les études sont très lentes avec des résultats qui peuvent avoir 

évolués de façon notable avant leur publication.  

Ceci étant, la population du Niger est estimée à 3.240.000 habitants en 1960, année de l’indépendance, 

puis est passée à 5.098.427 personnes au recensement général de 1977. Les résultats provisoires du dernier 

recensement effectué en 1988 indiquent, quant à eux, le chiffre de 7.249.956 habitants, soit une 

augmentation de plus de deux (02) millions d’individus en onze (11ans) »2 mais de plus de seize millions 

d’habitants aujourd’hui. Cette population est également repartie à travers les huit régions que compte le 

pays: l’Agadez, le Diffa, le Zinder, le Tahoua, le Tillabéri, le Dosso, le Maradi et Niamey. Quant aux 

ethnies, il faut compter six (06) grands groupes: les Haoussas (53,5%), les Zarmas (14,7%), les Touaregs 

(10,6%), les Peulhs (10,4%), les Kanouris, les Béribéri, les Manga (4,6%), les Songhai (4%). Il convient 

d’ajouter aussi les Toubous (0,5%),les Gourmantché (0,3%), les Arabes (0,3%).  

Les ethnies des communautés étrangères représentent 1,8% de la population. Signalons que la quasi-

totalité de la population est composé de musulmans sunnites (98, 6%). 

Croyances et pratiques religieuses avant l’arrivée du christianisme 

Composé à 98,6% de musulmans, le Niger est reconnu comme l’un des pays les plus islamisés de l’Ouest 

Africain. Cela n’étonne guère pour peu qu’on a présent à l’esprit l’ancienneté du fait Islamique. Le premier 

contact de l’islam avec l’espace nigérien remonterait au « VII
e
 siècle, à l’expédition du conquérant 

musulman Ogba Ibn Nafi au Kawar en 666»3, soit seulement 35ans après la mort du prophète Muhammad. 

Depuis lors, l’islam n’a cessé de gagner du terrain dans cet espace, comme cela s’observe actuellement. 

Au Niger, les gens sont donc très croyants. La croyance en un Dieu unique, créateur et maître du monde 

et partagée par tous. Mais cette divinité est assistée par un messager et par des esprits des ancêtres, 

l’homme est le résultat de son passé dit-on. Ainsi des survivances animistes incompréhensibles (les esprits 

des services, les dieux de la nature et diverses puissances mystiques) s’infiltrent dans toute la vie et la 

dominent, ceux là ont insidieusement infiltrés l’islam 

L’Islam est ainsi embarqué dans un syncrétisme religieux fait d’une fonction entre les pratiques 

religieuses officielles et des croyances traditionnelles superstitieuses. 

Publiquement on prie et on jeûne, mais lorsqu’un évènement malencontreux survient, on se précipite 

chez les marabouts, le féticheur ou l’initié en magie noire4. 

Au total, les piliers de l’islam sont bien ancrés au Niger, mais la religion n’a pas assez pénétré les 

comportements quotidiens. Cela est dû au fait que la religion traditionnelle occupe une place de choix dans 

la vie des populations. C’est dans ce climat de croyances et de pratiques diverses qu’apparaîtront les 

missionnaires Chrétiens en vue de prêcher la bonne nouvelle de Jésus Christ. 

Christianisation 

Au Niger, en effet, comme nous l’avons dit ci-haut 98,6% de la population sont musulmans. Les premières 

communautés Chrétiennes (Catholique, Protestant) ont été crées grâce à des chrétiens provenant des pays 

limitrophes, Bénin, Burkina-Faso, Nigéria, Togo. Ceux-ci se sont installés dans le pays pour faire leur 

                                                
2
 Marchés Tropicaux et Méditerranées, No 2243, du 4 Novembre 1988, 3028 

3
 Cuoq, J.M.: Recueil des sources Arabes concernant l’Afrique Occidentale du VIIè Siècle. Clé, Yaoundé, Paris, 1975, 

209 
4
 C’est pourquoi certains ont tôt fait de dire que « l’islam noir, est un islam féticheur ou maraboutique » 
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commerce ou sont employés par les maisons de commerce étrangères qui opèrent dans le pays. Quelques 

ont travaillé dans l’administration ou dans les organisations internationales opérant dans le pays. Certains 

d’entre eux sont venus avec leur famille ou en ont fondé avec le temps. Etant chrétiens, ils ont fini par créer 

des lieux de culte pour adorer. Par les nationaux, ils sont considérés comme des fidèles étrangers d’une 

religion étrangère à la culture locale. 

Pour les Nigériens, la question ne se pose même pas; « être Nigérien, c’est être nécessairement 

musulman ». Mais cela n’a pas empêché, au cours des ans, que s’instaurent de bons rapports avec les 

autorités locales, les populations grâces aux activités de promotion de la dignité des fidèles chrétiens. 

Ainsi, la présence du christianisme au Niger est de nos jours sans équivoque, il est caractérisé par une 

multitude d’Eglises libres et charismatiques. Parmi ces Eglises, nous pouvons citer l’Eglise Catholique, 

l’Eglise Baptiste, l’Eglise Evangélique Presbytérienne du Niger, … 

Le Catholicisme 

Au début du XXe siècle, le Niger était une colonie sous le gouvernement de Dakar et Niamey n’était qu’un 

petit village sur la rive gauche du grand fleuve. 

Des missionnaires avaient commencé à sillonner les grands espaces africains, mais en 1925, un officier 

français, le colonel Abadie constatait que, le Catholicisme ne comptait « aucun adhérent indigène au Niger. 

Il n’y a pas un missionnaire catholique sur tout le: territoire de la colonie »5. 
Ce n’est en effet qu’en Janvier 

1931 que le P. François Faroud, de la société des missions africaines de Lyon (SMA), fonde la première 

« station » à Niamey, ainsi le premier acte de naissance de l’Eglise au Niger quatre vingt quatre ans (84) se 

sont déjà écoulés. 
 

Longtemps, l’Eglise a été cachée par respect pour les musulmans. D’autant plus que les premières 

communautés Chrétiennes au Niger se sont constituées autour de chrétiens venus des pays voisins. 

Le Protestantisme 

L’histoire du protestantisme nigérien vient du Nigeria en 1934. La première personne contactée fut ABA 

MOUSSA, marabout du sultanat de Zinder (ancien capital du Niger) et originaire de cette même ville »6. 

Ainsi, avec les protestants, nous assistons à une nouvelle stratégie qui consiste à explorer le centre ouest du 

pays habité par des ethnies plus ouvertes au contact avec l’étranger. Ainsi dès sa naissance la mission 

protestante à découvert que l’évangélisation d’un milieu musulman est le contraire du prosélytisme, c’est-

à-dire qu’on ne peut attendre des hommes qu’ils se convertissent à l’évangile si, préalablement, les églises 

ne sont converties à l’homme. C’est pourquoi les protestants ont vite compris que leur devoir ne consiste 

pas seulement à implanter des Eglises, mais aussi à proclamer l’amour de Jésus que donne l’Evangile à tout 

l’homme. C’est alors qu’ils se trouvent dans l’obligation de chercher des voies…pour apporter cette 

délivrance aux opprimés, aux pauvres et à tout le peuple. Ainsi, en militant toutes pour un christianisme 

unifié, les missions donnent une grande énergie quant à l’évolution et l’avenir du christianisme au Niger.  

Cette unification religieuse se concrétise par la création de l’Alliance des missions Evangéliques du 

Niger (AMEN) qui regroupe toutes les Eglises protestantes du Niger. Le but de cette association est 

d’établir un dialogue qui tend vers la cohabitation, la vie commune, l’action commune et la reconstruction 

du pays. En se basant sur cette réalité qu’est la tolérance religieuse au Niger, le rapprochement des 

religions chrétiennes ne souffrira à priori d’aucun handicap. De ce fait, AMEN comme canal de 

                                                
5
 https://www.google.com/search?q=Mgr+Michel+Cartat%C3%A9gui%2C+Ev%C3%AAque+de+Niamey+cit%C3 

%A9+par+l%27Agence+Fides du 25 Mars 2015. 
6
 Pasteur Ladd Soumaila: Eglise Presbytérienne de la République du Niger (Une Eglise purement nationale) 
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rapprochement des religions chrétiennes constitue un atout en vue de renforcer le dialogue entre chrétiens 

et musulmans au Niger.  

Eglise Evangélique Presbytérienne du Niger 

« L’histoire est un besoin qu’éprouve chaque groupe humain, à chaque moment de son évolution de chercher et 

de mettre en valeur dans le passé les faits, les évènements, les tendances qui préparent le temps présent, qui 

permettent de le comprendre et qui aide à le vivre disait Lucien Febre»
7
. 

Ainsi notre intention ici est de jeter un regard sur la jeune église qui est l’Eglise Evangélique 

Presbytérienne du Niger (EEPN). Il s’agit d’informer d’autres et les amener à vivre sous un angle 

réellement œcuménique la parole de Dieu qui s’y transmet par la joie du maître de la mission Jésus-Christ. 

C’est là la finalité que nous partageons avec toute l’Eglise chrétienne du monde et d’Afrique en particulier.
 

L’Eglise Evangélique presbytérienne du Niger (EEPN) est une jeune communauté issue du travail des 

ressortissants Togolais, Béninois et Ghanéens à Niamey. 

Elle est reconnue officiellement comme association religieuse le 12 Novembre 1986. Cette 

reconnaissance est publiée dans le Journal Officielle de la République du 26 Décembre de la même année. 

L’EEPN est organisée d’après le système reformé et suit la logique théologique de l’Eglise Evangélique 

Presbytérienne du Togo (EEPT) qui est son inspiratrice. Aujourd’hui des responsables d’Eglises et 

d’organismes nationaux et internationaux ont tour à tour visité cette jeune communauté (par exemple la 

CEVAA, la Mission de Brême et autres…). 

De nos jours cette Eglise compte quelques nigériens dont le premier a été baptisé le 23 Avril 2000 et 

grâce au soutien financier de la CEVAA est devenu Pasteur de cette Eglise aujourd’hui, formé à 

l’université de l’Afrique de l’Ouest8 (campus de Porto-Novo / Bénin). 

L’Eglise Evangélique Presbytérienne du Niger exerce son ministère pour le moment dans la capitale 

nigérienne (Niamey). Elle est actuellement située non loin du commissariat central de Niamey et à près de 

1,5km de l’université Nationale de Niamey. Mais malgré cela, pour marquer sa présence au sein de la 

nation nigérienne, l’Eglise dispose d’un collège en construction sans doute ouvrira ses portes au cours de 

l’année Académique 2015-2016. La clôture du terrain octroyer a cette Eglise Par l’état pour les projets 

suivants: construction du siège de l’Eglise, pour l’alphabétisation et de formations professionnelles, Jardins 

d’enfants et primaires etc… est en chantier. 

Conclusion 

Au terme de cette brève histoire de la foi et du christianisme au Niger, nous pouvons dire que, malgré 

qu’elle constitue une minorité de la population nigérienne, la communauté chrétienne est tout de même 

manifeste. Elle n’a cessé de s’implanter dans le pays avec des missions de diverses origines. La naissance 

et l’évolution missionnaire de l’Eglise Evangélique Presbytérienne du Niger constituent le témoignage 

vivant que les paroles d’envoi du Christ dans Matthieu9 sont bien comprises et qu’elles sont bien exécutées.  

Il est primordial de noter que « dans l’Eglise du Niger ou au Niger le travail pour le développement est 

constituf de l’évangélisation et de l’annonce du royaume de Dieu ». Dans les champs de Dieu, il faut être 

patient. Car le grain ne grandit pas une nuit. Il faut suivre, pendant de longues années, vivre le temps des 

                                                
7
 Lucien Febre: Combat pour l’histoire, Ed. Armand Colin, Paris, 1992, 2è de couverture 

8
 L’auteur de ce texte est ce théologien nigérien formé dans la vision œcuménique de l’Eglise du Christ. 

9
 Matthieu 28:19 « « Allez, faites de toutes les nations des disciples, les baptisant au nom du Père, du Fils et du Saint-

Esprit ». 
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semailles, le temps de la patience, de l’amitié vécue avec les gens, avec nos pères d’Islam, il faut souvent 

donc beaucoup de temps pour devenir des amis, partager sa foi avec eux, s’estimer profondément. 

Cette pensée réconfortante donne une grande énergie à la jeune communauté Presbytérienne du Niger et 

à toute personne et organisme qui désire l’aventure d’ouverture avec elle dans ce vaste champ 

d’évangélisation qu’est le Niger.  
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